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FONDATEUR ET PREMIER GOUVERNEUR DE YILLEMARIE
Par P. ROUSSE.&U, Prêtre de Saint4

Un beau volume gra
Enfla ggepnmder d04ora g9 bN de

reconzawËinü à l illustre' fbhàtetir C onral.
Grgce au docte Sulpicien dont le nom figure plus
haut, nous voilà glorieusement sortis de notre in.
grate indifférence et en possession d'une Vie digne
de M. de Maisonneuve. Ce livre nouveau est un-
document historique de haute volée et tout Cana-
dien va l'aocueillir avec joie et enthousiasme, car
les fondateurs comme M. de Maisonneuve sont
assez rares pour qu'on les signale gl'atteation de
toutes les nations.

Nous n'entrons pas aujourd'hui dans té détail des
mérites de l'Histoire et Vie de M. de )Iaisonneuve.
Nous y reviendrons prochainemelbt. ,ous voulons
pour le moment faire remarquer 'qie rien n'a 4té
épargné pour faire de ce livre, précieux par le
fond, un litre agréable par la forme: grand 'for a
beau caractère neuf, richement espacé, paprer
première classe, etc. L'ouvrage est orné de huit
gravures, dont deux. le portrait authentique de .3.
de MaidbsViuve* et lkplan 5de' Montréal .n 188,
sont gravées sur acief.- -Elles nous ont été greeu_.
sement offertes par du amateur des arm de ete
ville, I. PeterJ.8.Murphy, bien coun u d.tous a
son esprit d'initiative et pAr ses goûts artistiques.
Nos remerciements bien sincères à M. Murphy.

La Vie de M de Maisonneuve fait partie de notre
Bibliothâque religiese et nationale. Ce sera donc,
il va sans dire, l'un des plus précieux livres de ré-
compenses que nos maisons d'éducatiOn'
offrir à leurs élèves. C'est vraiment à la fois u
religieux et national.

Nous nous hâttons, dès aujourd'huig d'ol
publiccana#ien; par l'entremise du Pròp1a
bô,s Lpe la c pitre de l'ouvrage.
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Dolard des Ormeauxoet le (iombi du Long-t

Dans le temps où la colOnie était eempf à IN
de l'armée des Iroquois, la plus formidable qui.e0

urront
un prix

nd in-8 de 290 pages ....Prix
4ttaquéespstes du-Osadevivait à Vlemaleuuane eoler"de mis«,

da» ouvetemenu arrl*t de W'rsnné. cIt ml'atoquelque tesipo'
serni dans l'ermée avec distinction, ma~s da sûp ge de quelques dlimenutés

ulp*o. .

Vers la fin d'AMIrl 8Î0, péPda e1 aoirks t
chaient les moyens de détourne les tialheurs dont les
colons étaient menacés, Dollard .onçut un projet dun.

iUèke hardiesse. Il s proposait d'aller la rencontre
d 'Iarmée Iroquoise avec un, petit. nombre , de bravea
c.pagnons, de se betraje qu a !derier-sou anse-
oipter Mé quartiorde vleddleasê vib le pis ghå gui Übur
rait et d'inspirer de l'épouvante iu barbares par un excès
d'audace, et par unemport héroique de les foreen desus-
penjdre lour msarche et même de retourner das leur pa.

~cbmnei tnepatvat entrer seul en campagneîN ilouvdt,
de spa 4essein à quinzeou seite jeunes gent, et ledr Pièsa de lob méneOba prti audei8iide l'1l de ant

wait'b encorp jaqais 0sé tenpr.. 1i troUva de Qwa-
geuz comphmnoin qui promirent aussitôt delle sulv at
le Gouverneur .de Villemarie le' trouvait bOn. Dollad ba
sicinit so dessin. MI. de Çhoed' qui avait c n og

4dans sn expérience et son courage lui donna son co
,4acun alors lit ses préparautf de départ. ' ; '

4 ?nI wdïn4pge1
touc ant ihtenouvelé ilya quelques a

.partde nos Zouaves Poniifica l.' lard ;i seco
,gnous.s'étant préparés par un dernier aveu de leurs fanwow
se présentèrent à,la table saintï Pour -recevoir-le pain-de
férts. L'un d'entre euz ayant reculé au
après la commubion4bittfifet leelht déTèuiä
aucun quartier à l'ennemi e o tQhat jqa
dernière goutte de leur esag.

Ayant ainsi réglé avec le ciel, ils .voulWent aussi egger
leurs affaires d'ici-bas, et l'on peut 'voei au greffe de eette
ville le testamentà peu p'tès unifhne d pidbéros cli
tiens. rédigé par Maltre Béigne Rasser, notirep
sous la date du 18 avril 1660.

iDésirant aller en parti de guerteàvec le sieurD a
-r pLur couir sus aux Iroquois et ne sachaf t co

plaira à Dieu; de disposer de ma personne dans oe v.yg,
jinstitue-.en casque je vienne à périr--un tel, hér
versel à tousmes biens, à la charge seulem t'à
célébrer dans la paroisse:- e Villemave,'gatre gesa'*
messes et d'autres pour le repos'e mon âme.

Le Major Closse,'LeMoy dç9t Éot d eshie
J.OBT E L.A.ED. de mérite dernièrement arrivé a.vec îM..de Meisaneuveê d

survenues dans son régiment, il à'é t etirè du serviée. Le trouvah en airait vement grossir'le parti, et tia- pettaIbhtnd
ppprojhe dispceiibilité,M.de Maisonneuve,dai son dernier voyage se l'était áttelée 1nthe de braves, 41- l'o' na 1anlaitfeWu
t encore ehlui avait donné le grade de commandant dans la garnison de Montréal, el ce

4~j
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